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Lecture suivie 
Chapitre 7 : 
Guilhem Arnal 
de Soupex 

 
Le seigneur regarde  son fief. Tout est dévasté. En revanche les greniers du château 
débordent de blé. A partir de la fiche sur le chapitre 6, sur les devoirs des paysans, réponds 
à la question suivante : 
 

  
 

1. Comment se nomme l’obligation pour les paysans de donner une part de leur récolte 
au seigneur ? 

 
 

2. Le chapelain est blême. Le seigneur lui demande pourquoi. Il ajoute « que l’on est pas 
en carême ». Qu’est-ce que le carême ? 

 
 

3. Le seigneur a fait des envieux selon le chapelain. Que lui reproche-t-il ? 
 
 

4. Comment le chapelain voit-il les baladins ? 
 
 

5. Quel est le nom de famille de Martin ? 
 
 

6. Quel est le métier du père de Martin ? 
 
 

Le seigneur n’apprécie pas que l’on rende la justice à sa place. 

La justice seigneuriale 
 

La justice seigneuriale a une importance primordiale au sein du village. 
Elle arbitre les conflits entre paysans et paysans / seigneur. Ce dernier 

peut ainsi asseoir sa domination politique et économique sur ses terres. 
 
 Les seigneurs ont aussi un rôle de police, concernant les poids et 
mesures, la voirie, le contrôle des prix, les marchés, le fermage, les 
droits de passage…  
 

 On distingue trois degrés de justice seigneuriale : 
 
Justice haute : le seigneur peut juger toutes les affaires et prononcer 
toutes les peines, dont la peine capitale. Plénitude de juridiction au 
civil comme au pénal.  

Justice moyenne : le seigneur peut juger les rixes, injures et vols. Les 
délits ne sont pas punis de mort.  
Justice basse : le seigneur peut juger les affaires de moindre 
importance.  

7. Qui est le responsable du complot ? 
 


